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Pourquoi la mer
est-elle salée ?

Ce serait, une erreur di, crnire que
la mer est uiiforntiemont, saldo.

Pour un litre dl'tsau lpriui dlatis l'0-
céan A tliint ique, oni trouvo 25 gr. 7
do chlorture do odiluiîn, tatlidis qu'un
litre d'eau le la aldiltrranée on
cou tient 27 gr. 5-2.

A ce pro ou se ré litent les vieil-
les légeides sur Il'origille lu l'eau a-
160.

Ltis tiis raont erit, qit, l:t nsmer est
sialdo parce qu'ton jour <lu colò-e,
Admit jeta sa vaissetile, y compris,
sa salière, lais 'tigi e. lins bleu
diu Paradis, (it devini. lit inetr.

lratii res asurî-nta contrnaire, qiue
c'tcsl à Eve qiet noutî-s llevois 1 Océan
salé; pr jr, r I s un pro-

né sIna c, ln im'ni-liv éilavit I i r tailli
(-égr 1r nalo éutil arrNée à 111W

fraicllo c.asi•nle' t s'y liuirntwt.a lat
langue ; suitî einti:t ascadtu de-
vint ialéet, et Sel lat.-x allèrent itioi-
dor les trois iuarts it globe.

Enllfin. atu p:ays hstitiu ract e
qi'Aiiiit, :it piti:. vieille ties les s
katriouîieIs, éta;tit uI joui de tivatisi'
lusmeure. Lo pairiarcli*, son îmari.
l'avait mnise en co' il t,rouvait
qtue soin bouillon était horriblemn
salc. La fdu i la pit-au'-fotu, le
jet a ci. le brisa vont re ul t'norm rit-
ch.r, qui st trouvait au b: i t l in iiliu
du l't>c-(.t. O'c.ti lipis lirs ue la
mier est. alcio.

Voilà, di niîoilns, dles explienlotis
qui sont, claires et l'urni t, aux
esprits clh:grins atteints prétexte
pour rat.ioeiner sur lit balîqucerotie
de la science.

UJne explication qui en

vaut une autre

Tous ceux quti tiisnellt, maiqon sui-
Vent 1u'il y a lods aîinnées où los Pet.i.
tes patates sont pitsî grosses qti-

dans il aitres, mais tout, le monde ne
sait, pas à quoi cela tietnt..

Une ni(nitgòre de la rte St Denis
faisait, l'autre joar, remnarquer à un
cultivateur de Ste-Rose que tics pt
tates, @ur le dessts de la poche,
étaient beaucoup plus grosses jtsqu
celles du fond.

" ('ola i ient, dit-il, à ce quo les lia-
tates poussaient si vite l'atutonie
dernier, que quand oit avait fliii de
remplir la pcLieo, les dernires arraL.
chées avaienît eu le temps do profiter.

SIlROP DANIS tAUVIN
Magog, -'év. istîos

A1. .E.Ga(i:vin, P'harnmkeien,

31lousieur,
l'our ii'éviter le pres -rire îontre les

nlutladies infantiles, im vous l'i--
voy'er unot udonîzatine uh' uilre' sio t'aI-

it sWii.
.l'tti it lait l-'xpéric e et j'cen suîis

pleinmen t sattisai.;j je puis trop
le recomnanler.

Votre, etc.
. J. O. .Goyotte, M.D.

OLD TOM
Fameux eanon anglais ,destiné à fairo taire le " Long Tom " des Boërs.

Une ancedote
Tout ce qu'il y a de Canayen à

O tawa, a connu l'inébranlable amitié
qui uni.ssait Clâteauvert et le défunt
Israël Marion, les deux comédiens
aim-s et ac-lamnés du public, au beau
t,-ilems de l'institut Canadien.

Mais cette amitié n'a pas empêché
une grave afl'aire d'eolater entre les
doux copalis.

Un soir, lsâteauvert, qui tenait la
caisse, refusa $5 00 à IsraëL qui jouait
le traite dans le drame qu'on repré-
sentait. A un moment de l'action,
tihateauvert, cust umé en seigneur du
temps le Ltis XiII. devait abattre
d'un coup de pistolet le traire en
question. Essuyant bravement le
coup dle feu, Israël rest.a debout et
s'écria :

-Tu m'as manqué, P. nous deux i
Le public applaudissait à tout rom-

pre, et, joyeux, frappait du pied.
Châteauvert, très sûr de lui, tira

son épiée, mais le traître Marion la
lui arracha des mains.

-Veux-tu mourir, répétait tout
bas Oltateauvert ?

-- )oînne-moi cinq piastres, répon-
dait obstinément le traître.

Clâteauvert; empoigna les pincet-
tes (lui garnissaient la cheminée. A
tour de bras il frappait, mais en vain

-l\leurs, ou je t.e flanque à la porte.
-Donne- moi cinq piastres..
Conmte la seòne se prolongeait,

dans la salle les spevtateurs com-
msenîît; aient, à s'impatienter.

Enin (ba h.teiauvert consentit à faire
l'avance, et le traitre se dé ida à
mourir.

Aux correspondants
TAsNCRîE -Nous sommestoujours

heureux <le souhaiter li bienvenue à
un collaborateur mais tnutes les coin-
munîsications doivent Otr.e Inédites.
Sachez aussi que nous n'aimons pas
les disuissions. La vie est trop
courte pour en employer une partie
i se chamailler. Vos questions-ca-
lembourg ne valent rien. Quand
nous avons parlé du ' plus' sot de
nos collaborateurs "l in'était pas
question de vous ni de vos amis.

No 8-MER1TE SERIEUX.
Pour les 1u:11x Ie gorge, de puitrine,

le BAUME RHUMAL est le remède le
phlis agréable, le plus eliicace et le plus
économe.

GURISON GRATUITE
On a déotsuvert un rembide merveilleux contre

la faibl-6se sexuslle.l'im missnce, la variceoelle,
les r6treissements. la dAbilité nerveuse, perte
de virilité émissiuon ne-urnes ou i-rénmaturées.
et tous les autres effets des ahus ou doi excts.
Il gurit les cas les plus dilliellest Pt rend aux or-
canes toute leur vixneur. Le médecin qui a fait
cette mervoilleuse dArouverte veut en faire profi
tor tout le monde. Il enverra la recette, donnant
tous les inu-#diento, de manière à ee que tous
puisentse guérir à très peu di, frais. Il . nvoie
la recete ora'ui'ement il sufit do donner son
nom et son adresa h L. W lnapp, M. D.: 145
Hull Bldg.. Détroit Mich., demandant la. recette
coumme il est dit oi-dessus C'est une offre géné-
retuse et tous les hom.es devraient être fiers de

ouvoir en vroliter.
Quand vous écrivez, ne manqucz pas de men-

tionm:r Lit eAN;ARmD.

Isidore Crépeau
AGENT D'ASSURANCES

FEU, VIE. ACCIDENTS, Etc.

... ARGENT A PRÉTER..

34 Côte St-Lambert
BMONTREAL

Tel. Bell Matin 23ti7
Tel. des Marchands, 833 .

MUSIQUE
PIANO - 200 morceaux de

musique pour $1.10

VIOLON - 400 morceaux
pour $3.15

ECRIRE A ____

Geo. H. Robert,
LONGUEUIL, P. QI

OBTENUES PROMPTEMENT
Avez-vooune idie ? plinul, demandea notreMoutdl dos inventeurs," pour savoir comment

s'obtionnent les putenites. lnfornmttenh feurice
gratuteament. m ten IAOn n pfrt..

Bdlftt New York ,Lf Montreal.
et AtlantiBicBld.. W hlngton, D. 0.

IMPRIMERIE

As Pa PIGEON
.. 1798..

Ste - Catherine
COIN STE-ELISABETH

RONTREAL

Ayant considérablement augmente
notre matériel d'imprimerie, nous
sommaes maintenant en mesure d'en-
reprendre toutes sortes d'impressions
:ommerciales et de luxe, telles que

CARTES DE VISITE

CARTES D'AFFAIRES

CARTES DE 8OIRfE

CARTES DE BANQUET
EN-TÉTES DE OMPTB

EN-TÈTES DE LETTRE

OIRCULAIRES
PROGRAMME DB CONCERT

BLANCS DE BAUX

FACTUMS

PAMPHLETI
LIVRB

PANOARTB

AFFICHES, BT, Bro,

Prix très modérés.

Les commandes reçues par la malle
promptement exécutées.

1. P. PIGEON,

m


